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Présentation
Le corps vieillissant est aujourd’hui plus que jamais au centre des enjeux 
du « bien vieillir », des luttes contre la « dépendance » et de leurs 
controverses. Il apparaît comme un lieu privilégié de cristallisation  
des dominations et des logiques de recompositions identitaires, en reflétant 
et en dénonçant en même temps les clivages entre le biologique et le social.

Autour de cet objet d’étude, délaissé ces dernières décennies, ce numéro 
réunit des chercheurs issus d’horizons disciplinaires différents avec  
la volonté de renouveler le débat, dans le prolongement de précédentes 
éditions de la revue sur le corps « âgé », la sexualité, l’intimité.

Ce numéro propose une réflexion articulée autour de trois axes. Le premier 
porte sur les manières de définir un corps vieillissant, de saisir ce processus 
lent de l’avancée en âge. Le second est relatif aux images et expériences 
du vieillissement corporel, celles de la vie quotidienne, et leurs évolutions 
au fur et à mesure que le corps se transforme ainsi que celles causant  
des transformations du corps vieillissant. Enfin, la dernière partie du numéro 
interroge les normes encadrant le vieillissement des corps, leur production 
dans la tension entre le biologique et le social et les négociations de ces 
normes dans le vécu de l’avancée en âge.

Retour 
sommaire
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au Royaume-Uni – Nicole Valtorta
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Bertrand Quentin
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âgées dépendantes – Valentine Trepied
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immigrées – Rémi Gallou
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Libre propos : La lutte contre l’isolement social des personnes âgées : 
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Présentation
L’isolement et la solitude sont, depuis une dizaine d’années, deux notions  
au cœur des préoccupations sociales et de santé publique en France, 
comme en témoigne, par exemple, la reconnaissance de la solitude comme 
grande cause nationale en 2011. 

Ce qui, autrefois, ne semblait concerner qu’un nombre restreint d’individus, 
de surcroît marginaux, paraît aujourd’hui être élargi à l’ensemble du corps 
social, fragilisé par une dynamique d’individualisation qui touche tous les 
âges. L’étape de la vieillesse, et plus encore de la grande vieillesse, n’y fait 
pas exception en rappelant les tourments que ces expériences de vie sont 
susceptibles de générer à ces âges de la vie. L’objet de ce numéro  
de Gérontologie et société, est précisément d’éclairer cette thématique  
de l’isolement et de la solitude des personnes âgées à la lumière  
des évolutions sociopolitiques récentes. 

À travers l’usage d’une approche pluridisciplinaire réunissant 
12 contributions, son ambition est de questionner ces phénomènes sociaux, 
de mieux les qualifier et d’offrir des clés de lecture sur leurs origines  
et les situations sociales susceptibles de les exacerber. Elle est également 
de saisir dans quelle mesure les représentations de ces phénomènes 
et la compréhension fine des mécanismes qui y conduisent, permettent 
de mobiliser les personnes elles-mêmes et/ou d’engager des actions 
collectives destinées à lutter contre. Autant de pistes de réflexions visant  
à nourrir le débat et à éclairer l’effet kaléidoscopique de cet objet  
de recherche aux frontières mouvantes.

Retour 
sommaire
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Isabelle Donnio

Partie II. Être auprès et aider
L’attention aux émotions dans la prise en charge familiale de la maladie 
d’Alzheimer – Pamela Miceli
Toiletter le parent âgé : un corps-à-corps questionnant les liens conjugaux  
et de parenté – Ingrid Voléry et Virginie Vinel
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Présentation
La loi relative à l’adaptation de la société au vieillissement traite le défi  
du vieillissement démographique autour de trois principes : anticiper, 
adapter, accompagner. Ce constat d’une société inadaptée questionne  
et nous nous proposons de le lier aux représentations effrayantes du vieillir.

En croisant les regards disciplinaires, ce numéro de Gérontologie et société 
est structuré en trois parties, il revient sur la peur et sa cristallisation autour 
du vieillissement qui conduit presque « naturellement » à la production  
d’un texte de loi ; puis sur les formes d’accompagnement des personnes 
âgées (par les proches et les professionnels), dont la réalité dépasse  
les enjeux financiers pour toucher au domaine des émotions, de l’intime  
et des dilemmes éthiques ; et enfin, sur les enjeux d’une vie autonome qui 
se structurent autour de différentes dimensions (anticipation, maintien  
à domicile, renforcement des droits et des libertés, etc.).

Les articles de ce numéro nous ont ainsi conduits à proposer ce titre en forme 
de clin d’œil car « les meilleurs plans des souris et des hommes, souvent, 
ne se réalisent pas et ne nous laissent que deuil et douleur au lieu de  
la joie promise » (Robert Burns). Finalement, combattre la peur de vieillir 
nous paraît être le meilleur moyen de préparer une société inclusive qui 
n’aurait plus besoin de s’adapter à son propre vieillissement, qu’elle vivrait, 
enfin, comme une chance de se réunir : une société pour tous les âges.

Retour 
sommaire
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Sommaire
Avant-propos : Longévité et Immortalité : Aux frontières de la gérontologie  
et au-delà… – Frédéric Balard
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Michel Poulain, Anne Herm, Gianni Pes
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Débat avec Michel Grignon : « Discours sur le prolongévisme et données 
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La quête de l’immortalité et l’utopie du transhumanisme –  
Catherine Déchamp-Le Roux
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Présentation
La longévité constitue un enjeu gérontologique majeur qui génère nombre 
de débats scientifiques, sociaux, politiques et éthiques. En Occident, 
l’allongement de la vie humaine est essentiellement le fruit du recul  
de la mortalité aux grands âges. Ce temps de vie gagné sur la mort,  
par des nonagénaires et des centenaires chaque année plus nombreux, 
questionne le sens que les individus lui donnent à la fois pour eux-mêmes, 
par rapport à autrui et à la société plus généralement.

Les progrès sociaux, (bio)-médicaux et technoscientifiques qui permettent 
au 21e siècle de vivre plus longtemps interrogent, tant dans leurs fondements 
éthiques – est-il légitime de faire tout ce qui est possible pour prolonger  
la vie humaine ? – que dans leurs conséquences politiques. Le modèle  
du centenaire d’aujourd’hui doit-il devenir la norme de demain ? La manière 
dont la biomédecine exerce une forme de « contrôle de la mortalité » sur  
la vieillesse ne constitue-t-elle pas un type d’« obstination déraisonnable » ?

Ce numéro se décompose en trois parties. La première s’inscrit dans  
une approche démographique de la longévité et ouvre une réflexion relative 
à la manière dont les recherches épidémiologiques sur la longévité peuvent 
faire l’objet de « récupérations » publiques et privées. La seconde propose 
une analyse des fondements du courant prolongéviste/transhumaniste  
en mobilisant la notion d’immortalité. Enfin, la dernière partie propose  
une réflexion sur le désir et le sens d’une vie plus longue avec un autre 
regard sur l’immortalité.

Retour 
sommaire
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Coordinateur de Leroy Merlin 
Source, réseau de recherche 
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Sommaire
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Vivre et vieillir à domicile, entre risques vitaux et menaces existentielles – 
Catherine Piguet, Marion Droz Mendelzweig, Maria Grazia Bedin
Le logement et les soins dans le grand âge : briser les silos – Carole Després, 
France Légaré, Ernesto Morales, Allyson Jones, Beverly Sandalack,  
Heather Hanson, Nathalie Brière et Louisa Blair

Partie III. Construire et reconstruire le sentiment de chez-soi
Choisir d’habiter en logement-foyer : entre trajectoires individuelles et action 
publique – Anne-Bérénice Simzac
Enjeux et stratégies de l’appropriation des espaces collectifs – Antoine Gérard
Vieillir dans un habitat autogéré : la question du « vivre ensemble » –  
Cécile Rosenfelder
Être « chez-soi » en Ehpad : domestiquer l’institution – Kevin Charras,  
Fany Cérèse

Partie IV. Vers d’autres manières d’habiter : approches anthropologiques, 
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Véronique Chirié
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Présentation
Rester chez soi pour y vivre jusqu’au bout de sa vie est le souhait  
d’une majorité de Français. Mais que recouvre exactement ce souhait ? 
Quels espaces, lieux et territoires sont signifiés par les habitants dans 
la notion de chez-soi ? Largement diffusée, la notion de chez-soi prend 
actuellement une place prépondérante dans le discours des professionnels 
de l’habitat comme du vieillissement, s’articulant sans toujours les compléter 
à celles de logement et de domicile.

Ce numéro se propose d’apporter à la question du chez-soi dans le temps 
du vieillir une réponse, provisoire et partielle. Provisoire car la notion 
de chez-soi est dépendante des habitudes de vie de générations qui se 
ressemblent de moins en moins. Partielle car elle ne prétend pas rendre 
compte de la diversité de toutes les situations d’habiter.

Être temporel par essence, l’homme a besoin de lieux où faire halte 
durablement ou passagèrement à toutes les étapes de sa vie. Ces lieux 
sont en lien étroit avec la définition qu’il se donne de lui-même et avec  
les transformations qui l’affectent. Comment, à partir du passage de  
la retraite, les habitants organisent-ils les espaces dans ce temps nouveau 
de la vie ? Quels sont les parcours qu’ils font dans leur logement, leur quartier, 
leur région ; puis de ces derniers à des logements plus ou moins désirés 
ou désirables ? Quelles sont les utopies qui fondent leur désir d’habiter qui 
ne sont celles ni de leurs parents ni celles de leurs enfants ? Quelles peurs 
traversent ce désir d’habiter au fur et à mesure de l’avancée en âge ?

Retour 
sommaire
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Sommaire
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Constance Perrin-Joly
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Articles hors thème
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Marie-Anne Fourrier
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Cliquer sur la couverture  
pour consulter ce numéro

https://www.cairn.info/revue-gerontologie-et-societe-2017-2.htm


15

Présentation
Plus de 10 ans après le numéro thématique de Gérontologie et société 
intitulé « Âge et travail », la question de la coopération entre plusieurs 
générations au travail se pose avec d’autant plus d’actualité que les réformes 
successives ont œuvré pour encourager l’allongement de la vie active.

Et si la question n’était pas seulement celle de l’emploi (des jeunes ou  
des seniors) mais plutôt celle du travail ? Il s’agit d’interroger les relations 
non pas des âges mais des générations au travail, les générations étant 
entendues comme des catégories construites à la fois par l’organisation 
mais aussi par l’expérience des acteurs eux-mêmes.

Structuré en trois parties, ce numéro thématique propose, dans un premier 
temps, une introduction générale qui rompt avec certains présupposés 
selon lesquels les générations ont un rapport différencié au travail.  
Dans un deuxième temps, il s’intéresse à la manière dont les organisations 
segmentent les collectifs et créent des générations. Enfin, il approfondit 
l’analyse des rapports générationnels et intergénérationnels avec  
une question clé : comment et à quelles conditions les individus aux 
biographies diverses s’opposent, s’ignorent ou coopèrent au travail.

Retour 
sommaire



Maladie d’Alzheimer et droits 
de l’Homme
Numéro 154, vol. 39/2017 
(octobre 2017)

Numéro coordonné par :

Fabrice Gzil
Docteur en philosophie, 
responsable du pôle Soutien  
à la recherche et à l’innovation 
sociale, Fondation Médéric 
Alzheimer

Sommaire
Avant-propos : Maladie d’Alzheimer et droits de l’Homme – Fabrice Gzil

Partie I. Droits de l’Homme et modèle du handicap
Libre propos : Se saisir de la question des droits de l’Homme dans la démence – 
Kate Swaffer
La responsabilité de protéger à partir des droits de l’homme –  
Anne Caron-Déglise

Partie II. Protéger sans diminuer, respecter sans négliger
Vers un droit à l’autonomie des personnes vivant avec la maladie d’Alzheimer ? – 
Marie-Élisabeth Baudoin, Nicolas Kang-Riou
Maladie d’Alzheimer : la difficile spécification des droits fondamentaux – 
Benoît Eyraud
Protection juridique des personnes atteintes de la maladie d’Alzheimer – 
Marie-Antoinette Castel-Tallet, Alice Coquelet, Fabrice Gzil

Partie III. Garantir l’effectivité des droits fondamentaux
La sécurité ontologique : un enjeu de justice. Réflexions sur le handicap cognitif – 
Sebastian J. Moser, Paul-Loup Weil-Dubuc
Libre propos : De la vulnérabilité et du droit des usagers de notre système  
de santé – Catherine Ollivet
Quelle planification anticipée des soins pour les personnes malades 
d’Alzheimer ? – Natalie Rigaux, Sylvie Carbonnelle

Articles hors thème
Libre propos : Quelle écoute pour faire face aux transitions et ruptures  
de l’avancée en âge ? – Georges Arbuz
Jeu et maladie d’Alzheimer, pour une intervention psychosociale –  
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Présentation
Aborder le vieillissement cognitif, et en particulier les syndromes démentiels, 
avec le prisme des droits de l’Homme permet d’attirer l’attention sur  
les privations de droits et sur les restrictions abusives de liberté dont sont 
victimes les personnes âgées en difficulté cognitive. Cela conduit aussi  
à se demander si le cadre de référence que constituent les droits  
de l’Homme ne pourrait pas permettre de définir un projet ou une ambition, 
et aider à penser ce que serait une véritable prise en compte par la société 
des citoyens qui vivent avec des troubles cognitifs. 

Le prisme des droits de l’Homme invite ainsi à considérer la maladie 
d’Alzheimer et les maladies apparentées comme des handicaps cognitifs 
évolutifs, et à envisager leur prise en charge et leur accompagnement 
d’après le modèle de la réhabilitation ou de la compensation.

Parallèlement à cette évolution conceptuelle, on constate que le droit 
international et certaines législations nationales commencent à s’adapter 
afin que la protection des personnes vulnérables ne se fasse pas  
au détriment de leurs droits et libertés. Et loin que la référence aux 
droits de l’Homme emporte avec elle une anthropologie individualiste, 
on observe au contraire l’émergence d’une conception relationnelle 
de l’autonomie, où les aidants – qu’ils soient familiaux, bénévoles ou 
professionnels – jouent un rôle central pour rendre effectifs les droits 
fondamentaux et faire en sorte que soit respectée l’inaliénable dignité 
des personnes.
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Présentation
Né à Toulouse, il y a déjà 30 ans, le concept de déprise se veut un outil 
analytique visant à rendre compte de l’expérience du vieillir. Plus précisément, 
la déprise désigne un travail d’aménagement du parcours de vie, et parfois 
même de la personne, qui s’appuie sur une série de tentatives de substitution 
d’activités ou de relations. Ces dernières surgissent après diverses 
expériences de ruptures (retraite, veuvage, maladie, etc.) qui accentuent 
le sentiment de la fragilité et de la perte de prise sur le monde. Ce travail 
de négociation de soi avec soi, les autres et l’environnement opère par 
sélection, économie des forces et réorientation. De telles stratégies  
de reconversion constituent aussi un moyen de préserver son intégrité face 
à l’irréversibilité du temps.

Porté par différentes disciplines, le présent numéro explore les conditions 
de genèse du concept, discute sa pertinence, son évolution et son ancrage 
empirique et examine ses limites. En accord avec cet objectif et en faisant 
le point de départ de leur réflexion, les auteurs adoptent une posture 
originale : ils rendent compte du caractère opérationnel de la déprise  
et donnent à voir l’intérêt du concept pour les professionnels de  
la gérontologie, tout en montrant que son potentiel analytique n’est 
pensable qu’à l’aune de ce qui lui fait obstacle et qu’il cherche à dépasser.
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Présentation
L’activité physique est au cœur de plans et programmes de prévention  
du vieillissement au niveau international (Organisation mondiale de la santé, 
Union Européenne…) et français (Plan national Bien vieillir en 2007-2009, 
Plan national d’action de prévention de la perte d’autonomie en 2015, etc.). 
Elle est, en outre, fortement présente dans la loi relative à l’adaptation  
de la société au vieillissement du 29 décembre 2015 prévoyant de renforcer 
les actions de prévention et dans celle du 26 janvier 2016 de modernisation 
du système de santé instaurant la prescription, par le médecin traitant,  
de l’activité physique adaptée aux pathologies.

Nous disposons aujourd’hui de travaux divers portant sur l’activité physique 
des personnes âgées alors qu’en même temps peu de revues se consacrent 
à ce thème particulier. Le numéro thématique Activité physique et 
vieillissement propose un ensemble de contributions, dans le domaine  
des sciences sociales pour l’essentiel, permettant de mieux comprendre  
le lien entre l’activité physique et la problématique de l’avancée en âge. 
Deux parties structurent les présentations, la première s’intéresse  
aux dispositifs variés qu’ils soient politiques, associatifs ou marchands  
et aux prescriptions et propositions qu’ils formulent en matière d’activités 
physiques, la seconde fait porter la focale sur l’engagement des personnes 
dans ceux-ci en fonction de leurs parcours de vie.

L’ensemble, nourri de contributions françaises et internationales sous  
la forme d’articles scientifiques ou de libres propos, permettra aux étudiants 
et aux enseignants-chercheurs de mieux appréhender cette thématique  
et pourra donner aux professionnels des outils de réflexion pour leurs 
actions auprès du public vieillissant.
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Présentation
Le pouvoir d’agir est devenu un leitmotiv au sein du champ gérontologique, 
comme dans d’autres domaines, et de nombreux acteurs (chercheurs, 
acteurs politiques, professionnels des secteurs social et sanitaire, 
associations d’usagers, citoyens ordinaires, dont les personnes âgées 
et leurs collectifs, etc.) s’y réfèrent et s’en revendiquent dans leurs 
pratiques et réflexions.

Ce numéro thématique rassemble un ensemble de contributions sur  
le pouvoir d’agir des personnes vieillissantes dans leur vie quotidienne. 
Elles s’articulent autour de deux axes. Le premier focalise l’hétérogénéité 
des personnes vieillissantes, de leurs situations et parcours de vie,  
des contraintes et opportunités auxquelles elles sont confrontées, ainsi que 
sur les inégalités de pouvoir d’agir qui en résultent. Le second axe scrute 
les dispositifs et interventions sociales et sanitaires, avec pour objectif  
de comprendre en quoi et comment ils sont des freins ou des leviers pour  
le pouvoir d’agir des personnes vieillissantes, ainsi que pour son 
développement ou renforcement (empowerment).

Globalement, ce dossier apporte un ensemble d’analyses critiques et 
empiriquement fondées sur diverses formes du pouvoir d’agir des personnes 
vieillissantes, les contraintes ou obstacles, parfois forts, qui conditionnent 
et limitent son exercice et sa portée, mais aussi sur les ressources, supports 
et interventions qui le favorisent et rendent possible son développement.
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Présentation
L’augmentation à venir du nombre de personnes âgées constitue un nouveau 
défi pour l’Afrique et potentiellement aussi un facteur supplémentaire  
de crise sociale dans des contextes où les systèmes de protection sociale 
ne couvrent que très partiellement la population âgée. Tout en reflétant 
l’hétérogénéité territoriale des vieillissements prévalant sur le continent, 
ce numéro thématique rassemble des contributions traitant de plusieurs 
questions majeures posées par les réalités actuelles des vieillissements en 
Afrique. La précarité des conditions de vie d’une grande partie des personnes 
âgées ainsi que leurs difficultés, multifactorielles, d’accès aux soins 
constituent un axe fort des analyses présentées. Les représentations  
des plus âgés, les dynamiques à l’œuvre en matière de transformations 
des solidarités intergénérationnelles ainsi que le caractère non univoque 
de l’entraide familiale sont également étudiés. La question de la mobilité 
résidentielle – interne ou internationale – des personnes âgées et des enjeux 
qu’elle soulève, souvent sous-estimés, sont également questionnés.

Au travers d’approches anthropologiques, démographiques, économiques, 
sociologiques et politiques, mobilisant des auteurs du Sud et du Nord,  
ce dossier apporte des éclairages sur des contextes nationaux contrastés 
(Gabon, Cameroun, Burkina Faso, Sénégal et Maroc). Il permet également 
d’alimenter des axes de réflexion concernant l’ensemble des pays  
du continent.
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Présentation
Les personnes en situation de handicap, tous handicaps confondus,  
ont connu un fort accroissement de leur espérance de vie au cours  
des dernières décennies et elles font désormais l’expérience de vieillir.  
Si la catégorie « personnes handicapées vieillissantes », au croisement  
des champs du handicap et de la gérontologie, s’est imposée 
progressivement, force est de constater que ses contours restent flous. 
Les politiques catégorielles induisent une distinction entre vieillesse  
et handicap. Cette partition contribue à maintenir la vieillesse des personnes 
handicapées dans une forme d’impensé. Elle concourt à envisager  
le vieillissement sous un prisme chronologique et à vouloir distinguer,  
chez des individus et en fonction de leur âge, les effets du handicap de ceux 
du vieillissement. Or, ces effets se conjuguent de façons différenciées  
en fonction des individus et de leur parcours de vie.

Ce numéro de Gérontologie et société invite à une lecture à la fois 
contextualisée et processuelle du vieillissement des personnes en situation 
de handicap. Cette approche donne à voir des expériences inédites  
et plurielles, des initiatives à promouvoir, leurs potentialités mais aussi  
les barrières auxquelles elles se heurtent encore. Elle invite également  
à interroger les conditions et les limites de la participation sociale  
des personnes en situation de handicap lorsqu’elles avancent en âge, 
dans un contexte où cette participation tend à prendre la forme  
d’une injonction normative.
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Présentation
Dans le roman publié en 1952, « Le vieil homme et la mer », l’écrivain 
américain E. Hemingway met en scène le combat entre un vieux pêcheur  
et un marlin, poisson énorme et vaillant adversaire. Vainqueur de ce combat, 
le pêcheur rentrera au port l’honneur sauf mais les mains vides, le fruit  
de son labeur lui ayant été volé sur le chemin du retour par des requins. 
C’est de ce « vieil homme » dont il est question dans ce 160e numéro  
de Gérontologie et société : les pieds sur terre mais aux prises avec  
un environnement mouvant, il semble en quête d’un « bien-vieillir » comme  
si son honneur en dépendait.

La première partie de ce numéro est consacrée à cette confrontation 
entre l’homme vieillissant et un environnement devenu étrange, qu’il faut 
apprivoiser : environnement spatial, avec la question des déplacements  
en ville ; rythme temporel, qui diffère de celui des prestataires d’aide  
à domicile ; nouvelles technologies, dont l’acceptation dépend de l’attitude 
face au vieillissement, avec des usages qui vont bien au-delà de ce pour 
quoi elles avaient été imaginées. Dans ce processus d’apprivoisement, 
l’entourage, bienveillant ou maltraitant, joue un rôle clef.

La deuxième partie parle de cette quête du bien-vieillir, vécue très 
différemment à domicile, en résidence autonomie ou en établissement 
pour personnes âgées dépendantes. Les différents articles illustrent ici 
l’écart entre discours volontaristes scientifiques ou politiques, et paroles 
de vieux, entre arrangements et renoncements.
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Faire reconnaître le rôle central des aidants profanes et rappeler le caractère 
indispensable de leur contribution fait aujourd’hui partie des principaux 
besoins que les aidants revendiquent explicitement, tant vis-à-vis  
des professionnels avec qui ils collaborent, que vis-à-vis des pouvoirs 
publics. Dans un contexte de plus forte sensibilisation à leur égard, c’est 
aussi l’ambition de ce numéro de Gérontologie et société, qui se propose 
à la fois de définir et de renseigner ce que recouvre la notion de proches 
aidants auprès de personnes âgées mais également de comprendre la nature 
de leurs engagements et de leurs expériences. Comment ces aidants 
pensent-ils leur rôle et envisagent-ils leur situation ? Quels sont  
les ressorts et les logiques sociales qui déterminent leurs investissements 
et leurs manières d’aider ? Dans quelle mesure sont-ils épaulés et 
comment s’accommodent-ils des services qui leurs sont proposés ?  
Sur la base d’une sélection de 9 articles, retenus pour leur diversité 
d’approche disciplinaire et territoriale, les contributions présentes dans  
ce numéro offrent un témoignage concret du profil hétérogène de ces 
aidants, de l’extrême diversité des tâches qu’ils accomplissent mais aussi 
des difficultés qu’ils sont susceptibles de rencontrer au quotidien.  
Plus fondamentalement encore, ils interrogent la situation d’aide, l’intimité 
des relations entre aidants et aidés et démontrent l’impérieuse nécessité 
à poursuivre les efforts pour soutenir ces proches aidants dans leur travail 
quotidien d’accompagnement.
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Présentation
L’amélioration générale du niveau de vie et de l’état de santé des populations 
âgées en France est aujourd’hui largement documentée. Pourtant,  
sur de nombreux aspects, ces constats généraux raisonnent de manière 
discordante avec les résultats de nombreux travaux en sciences sociales 
et les récents rapports publics qui pointent l’isolement, l’exclusion 
sociale, la précarité économique ou la difficulté à accéder à certains soins 
médicaux ou médico-sociaux d’un nombre significatif de personnes âgées. 
Un rapport récent de l’OCDE fait en particulier le constat d’un accroissement 
des inégalités au sein des populations âgées sur différentes dimensions 
économiques, sociales ou en termes de santé. Si certaines des inégalités 
sociales dans la vieillesse ne font que prolonger et reproduire  
des inégalités se forgeant tout au long de la vie, d’autres sont susceptibles 
de se renforcer, voire de se former durant la vieillesse. À travers 
11 contributions, ce numéro de Gérontologie et société nous invite à porter 
notre attention sur trois dimensions importantes des conditions de vie 
durant la vieillesse, traitées sous l’angle des inégalités sociales : l’exercice 
de l’autonomie, la santé et le territoire de vie. Chacun des articles de  
ce numéro offre une description originale des disparités observées dans 
l’accès à différentes ressources primaires matérielles ou immatérielles, 
ainsi qu’une analyse des mécanismes sociaux qui en sont à l’origine. 
L’ensemble des contributions nous aide, plus fondamentalement, à penser 
les transformations sociales, sanitaires et économiques susceptibles 
de corriger, au moins en partie, les injustices créées par les inégalités 
sociales dans la vieillesse.
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Présentation
Alors que la mort des personnes âgées a connu en 2020 une exposition 
médiatique certaine du fait de la crise de la Covid-19, il n’en demeure pas 
moins difficile de penser la fin de vie et la mort au grand âge sans préjugés.

L’objectif de ce numéro est d’aller au-delà des prêt-à-penser de sens 
commun pour s’appuyer sur des articles de chercheurs et de soignants  
qui se sont efforcés de décrire, analyser et rendre compte de la manière 
dont se déroulent différentes formes de fins de vies au grand âge.  
Ces éclairages permettent de comprendre quels sont les enjeux concrets 
de ces fins de vies que ne peuvent résoudre simplement une évocation  
du droit, des procédures standardisées de soin et moins encore des idéologies 
ou des concepts qui ne seraient pas ancrées dans les réalités vécues  
par les personnes et leur entourage proche ou professionnel. La dimension 
internationale de ce numéro permet également de saisir le poids  
des contextes politiques et socioculturels sur l’administration des fins  
de vie dans l’âge avancé.

Le titre que nous avons donné à ce numéro « finir sa vie, hâter la mort » 
constitue une illustration des trois axes que comptent ce numéro avec  
des articles abordant l’accompagnement et les parcours de fin de vie  
des personnes âgées, d’autres qui interrogent les procédures d’euthanasie 
et de suicide assisté au grand âge et enfin des articles qui mettent en question 
les différentes formes de constructions, normalisations et pathologisations 
de la mort au grand âge.
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Ce numéro consacré à la fin de vie des personnes âgées s’inscrit dans  
le prolongement du numéro 163 intitulé « Finir sa vie, hâter la mort ».  
Dans ce nouvel opus, la question de la mort se trouve davantage traitée  
en filigrane. C’est avant tout la fin de vie, ses conditions, son accompagnement 
et la manière dont les personnes âgées s’y projettent qui se trouvent  
ici abordées.

« C’est trop long de mourir… ».

Si nous nous sommes permis un jeu de mots pour le titre de ce numéro,  
ce n’est pas simplement pour se faire l’écho de cette personne citée par  
l’un des auteurs, c’est aussi pour pointer le fait qu’en dépit de la multiplicité 
des travaux sur la question de la fin de la vie, il n’en existe pas de définition 
consensuelle mais seulement des lectures et des interprétations diverses, 
pouvant parfois prendre la forme de mesures. Mesurer les fins de vie 
est devenu un enjeu des politiques de santé et cela ne se fait pas sans 
instruments de mesure qui témoignent de certaines conceptions de ce que 
sont les bonnes et les mauvaises fins de vie à l’âge avancé. La fin de vie est 
surtout l’objet de mesures légales et médicales mises en question  
par plusieurs auteurs de ce numéro.

Enfin, « faire preuve de mesure », de modération est en général ce que  
l’on attend des interprétations qui sont proposées par des chercheurs ou  
des cliniciens. Ce numéro témoigne qu’en matière de fin de vie, la conviction 
conduit parfois à des formes de démesures que nous avons souhaité discuter 
en avant-propos.
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Vieillir chez soi, plutôt qu’en établissement, tel est l’idéal le plus souvent 
exprimé, qui rejoint celui des gouvernements. Mais les logements sont-ils 
adaptés aux handicaps susceptibles de survenir aux vieux jours et à  
la fourniture de l’aide et des soins nécessaires en cas de perte d’autonomie ? 
Et qui finance ces dépenses, comment ?

Le projet de recherche ODESSA (Optimising care delivery models to 
support ageing-in-place: towards autonomy, affordability and financial 
sustainability) pluridisciplinaire et international a été l’occasion de réfléchir 
à ces questions, puis a donné l’idée de ce numéro spécial comportant 
17 articles de chercheurs de trois continents, bien au-delà du projet de départ.

Du co-housing intergénérationnel californien, au Village Alzheimer 
néerlandais en passant par des quartiers pauvres de Dakar, comment  
les logements peuvent-ils s’adapter aux vieux jours ? Comment optimiser 
les financements et réduire les inégalités ? Aménager en amont les logements 
comme en Allemagne ? Intégrer les soins localement comme au Japon ? 
Réformer les financements pour inciter à rester chez soi comme aux Pays-
Bas ou au Luxembourg ? Faut-il rémunérer les aidants familiaux ?  
Ou au contraire les remplacer ? Faire appel aux bénévoles ? Est-ce finalement 
si rationnel que de vouloir rester chez soi ? Ne faut-il pas déménager pour 
adapter le chez soi ?

Marie-Ève Joël, professeur émérite à l’université Paris-Dauphine devait 
participer à la coordination de ce numéro. Sa mort ne l’a pas permis, mais 
son esprit l’a animé. Elle aimait débats et travail de terrain. Souhaitons 
que ce numéro apporte sinon des leçons facilement transposables,  
du moins des idées qui aideront à vieillir en se sentant chez soi, partout, 
jusqu’au bout.
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L’augmentation régulière de l’espérance de vie à la naissance s’accompagne 
d’une hausse considérable du nombre de survivants aux âges élevés, 
en particulier des femmes. Des classes d’âges supplémentaires ont 
été créées comme celle des super-centenaires pour les individus 
qui atteignent, voire dépassent, l’âge de 110 ans et celle des semi-
supercentenaires pour les individus âgés de 105 à 109 ans.

Parmi les super-centenaires, Jeanne Calment serait la première personne 
à avoir atteint l’âge de 120 ans. Elle décéda le 4 août 1997 à l’âge de 122 ans, 
5 mois et 14 jours. Il y a deux ans, une étude soutenait la thèse selon 
laquelle Jeanne Calment serait en fait décédée en 1934 et que sa fille 
aurait alors emprunté l’identité de sa mère pour éviter de payer les taxes 
sur l’héritage. Il s’en est suivi de vifs débats sur les limites de la longévité 
humaine dans la presse et la littérature scientifique. Comment valide-t-on 
aujourd’hui les âges des super-centenaires ? L’appel à articles posait 
explicitement la question. Comment peut-on être sûr que Jeanne Calment 
est bien morte à 122 ans ?

C’est dans ce contexte que l’appel à articles de Gérontologie et société  
a été lancé.

Les 10 articles réunis dans ce numéro apportent des éclairages particuliers 
sur les centenaires ou les super-centenaires : pourquoi il y a tant de 
supercentenaires aux Antilles ? Pourquoi les centenaires ont-ils mieux 
résisté à la Covid-19 que les autres ? Comment et pourquoi les centenaires 
se concentrent-ils dans certaines familles ? Les auteurs proposent ainsi 
des travaux originaux conduits dans les milieux scientifiques mais aussi 
dans les milieux de la généalogie.

En étudiant les questions de la validation des durées de vie exceptionnelles  
et des lignées extraordinaires, les auteurs rappellent également que les 
records de longévité doivent être vus comme des points sur la ligne d’horizon, 
qui, comme chacun le sait, plus on s’en approche, plus l’horizon recule.

Retour 
sommaire



Société inclusive  
et vieillissement : discours, 
pratiques et controverses
Numéro 167, vol. 44/2022 
(mai 2022)

Numéro coordonné par :

Laëtitia Ngatcha-Ribert
Fondation Médéric Alzheimer ; 
Laboratoire IDEES, UMR 6266, 
Université Le Havre Normandie

Anne-Bérénice Simzac
Gérond’IF ; Laboratoire Arènes, 
UMR 6051

Thibauld Moulaert
Laboratoire PACTE, Université 
Grenoble-Alpes ; REIACTIS

Sommaire
Avant-propos : Laëtitia Ngatcha-Ribert, Anne-Bérénice Simzac et  
Thibauld Moulaert

Partie I. La société inclusive entre discours et représentations
La société inclusive : « élément de langage » ou vrai projet de lutte contre 
l’exclusion ? – Bernard Ennuyer
Entretien avec Helga Rohra : « Et la vie continue »
Discours sur la démence et le déclin au Royaume-Uni – Sébastien Libert, 
Georgina Charlesworth, Paul Higgs
La société inclusive à l’ère numérique : complexité actuelle et voies d’avenir – 
Vincent Rialle, Mabrouka EL Hachani, Claudine Moïse

Partie II. La société inclusive, des principes en pratique
L’inclusion des vieux : un processus naturel ? Conditions, usages et freins – 
Colette Eynard
Droit de vote des aînés sous tutelle. Variations d’interprétation de l’inclusion 
et droits de vote des personnes protégées – Cyril Desjeux
La parole des vieux est-elle mieux entendue à l’heure des pratiques inclusives ? – 
Dominique Argoud
Wallonie Amie des Aînés : l’appropriation comme principe d’inclusion –  
Olivier Masson, Myriam Leleu, Robert Grabczan

Partie III. La société inclusive entre controverses et innovations
L’inclusion comme expérimentation : la Communauté Amie Des Aînés du pays 
de Mormal – Hugo Bertillot, Damien Vanneste
Utile, mais pas indispensable ? Engagement de retraités suisses et Covid-19 – 
Marion Repetti, Pauline Mesnard, Farinaz Fassa, Kelly Harrison
Avancer en âge avec une trisomie 21 : quelle place pour la fratrie ? –  
Lise Lemoine, Benoît Schneider
« Au moins on tente quelque chose » : cannabis thérapeutique et lien social – 
Aurélie REVOL
En complément : Présentation COST « Reducing Old-Age Social Exclusion » – 
Marie Villeneuve, Jim Ogg, Hélène Trouvé

Articles hors thème
Désaffiliation / réafilliation des personnes accompagnées en gestion de cas – 
Arielle Gondonneau
Que font les aides à domicile ? Une analyse de la double compétence en action – 
Stéphane Edme
Renforcer l’autonomie à domicile : Retour d’expérience de la démarche 
IsèreADOM – Julien Soler, Zoé Masson, Emmanuelle Chifflot, Julie Charvet, 
Hugo Landais

Cliquer sur la couverture  
pour consulter ce numéro

https://www.cairn.info/revue-gerontologie-et-societe-2022-1.htm


43

Présentation
Qui n’a pas rêvé d’une « société inclusive » où chacun et chacune aurait  
sa place, serait « intégré » ? Tant à l’échelle internationale que française, 
les appels à l’inclusion sociale se déclinent aussi en direction des personnes 
vieillissantes.

Ce qui frappe en premier lieu, c’est l’importance du discours politique  
et public en la matière : avant d’être « inclusive », cette société est 
d’abord une société narrative, discursive. En second lieu, l’inclusion 
sociale est pensée en contre-point de la « lutte contre l’exclusion sociale » 
des plus âgés. Est-elle pour autant simplement l’inverse de l’exclusion ? 
Comment les multiples déclinaisons de l’exclusion sociale éclairent-elles 
le phénomène ? Et si, finalement, la quête de l’inclusion sociale n’était pas 
devenue une question de fin davantage que de moyens ? Où l’essentiel 
serait de prendre au sérieux l’avis/la vie des « personnes concernées » ?

Plus que de caractériser ce qu’est une « société inclusive » contemporaine, 
ce dossier cherche à mieux comprendre la signification de ces appels 
récurrents à la société inclusive. Sont-ils porteurs de nouveaux enjeux, 
de nouvelles méthodes, de nouvelles attentions aux individus ? Et lorsque 
des démarches s’initient et des dispositifs s’implémentent, comment 
s’organisent-ils ? Quelles places font-ils aux aînés ?

Trois entrées balisent le propos. Tout d’abord, une entrée par  
la déconstruction des « discours » autour de la société inclusive. Ensuite, 
une entrée attentive aux différentes pratiques qui se réclament de cette 
logique. Enfin, une entrée cible les controverses et éléments inattendus 
pouvant surgir lorsque des démarches dites innovantes sont organisées.

Au final, ce dossier laisse deviner une perspective critique bien consciente 
des limites d’une société « all inclusive » quand elle devient normative et 
univoque. Notre perspective rend plutôt compte d’une diversité de dispositifs 
s’inscrivant explicitement ou implicitement en lien avec cette société 
inclusive. In fine, elle suggère que l’inattendu peut être au rendez-vous  
de ces démarches pour venir enrichir nos perspectives.
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Présentation
Depuis le début d’année 2020, la Covid-19 s’est imposée comme  
un évènement central du champ gérontologique. Au moment où paraît  
ce numéro, les décès cumulés imputables au virus représentent plus  
de 150 000 personnes dont environ 100 000 personnes de 80 ans et plus. 
Pour autant, les articles de ce numéro n’abordent que de manière 
périphérique la maladie et la mort des aînés. Cela ne traduit pas un déni mais 
le fait que les conséquences de cette pandémie ne se mesurent pas qu’en 
nombre de contaminations et en nombre de morts. En effet, la gestion  
de cette crise sanitaire a révélé et fait émerger nombre de questionnements 
sanitaires, éthiques et sociaux. Plusieurs auteurs de ce numéro ont porté leur 
regard sur le care en établissement et la manière dont celui-ci a été mis à mal 
tant par le risque de contamination que par les dispositifs sanitaires qui l’ont 
accompagné. En s’appuyant sur des grandes enquêtes quantitatives ou sur  
des démarches ethnographiques, ces auteurs abordent aussi bien la mise  
en distance des proches que les transformations internes de la vie en Ehpad.

La mise à mal des liens sociaux pour les personnes âgées vivant à domicile 
est également interrogée, à travers l’analyse des besoins exprimés par les 
retraités, le retour d’expérience sur campagne d’appel téléphonique visant 
à lutter contre l’isolement ou encore via la manière dont la communauté 
chinoise de Paris a fait face à la crise.

Les derniers articles abordent la gestion politique – en portant la focale  
sur le cas du Brésil – et médicale de la crise en s’intéressant notamment 
aux manières dont l’âge et la fragilité peuvent être mobilisés pour différencier 
des patients. Enfin, un regard en arrière sur l’intention vaccinale en France – 
avant même que le vaccin fusse mis au point – permet de prendre la mesure 
des réticences initiales.
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Présentation
Cinquante ans après la publication des premiers articles scientifiques 
traitant de la maltraitance envers les personnes aînées, le sujet est plus 
que jamais au cœur de l’actualité. En juin 2022, l’Organisation mondiale  
de la santé dévoilait cinq priorités de lutte contre la maltraitance  
pour la Décennie pour un vieillissement en bonne santé (2021-2030).  
Si la dénomination du phénomène et sa définition n’en font pas partie,  
les contributions réunies dans ce numéro montrent cependant la pertinence 
d’actualiser les savoirs sur deux plans : celui de la dénomination  
et des définitions ; celui des fondements de l’action pour la contrer.

Rendre compte des contours de la maltraitance, cela conduit à l’identifier 
au sein de relations de soins, de proche aidance, entre personnes aînées 
et dans des instances collectives qui élaborent des politiques publiques. 
Quels termes précisent le mieux le phénomène : maltraitance, violence, 
négligence, … ? Quels sont les publics qui en font l’expérience et les 
processus qui caractérisent et différencient ces épreuves relationnelles ?

Identifiée, la maltraitance impose une nécessité d’agir. Les politiques 
publiques, dispositifs ou services se fondent sur plusieurs dimensions : 
l’éthique appliquée, le droit, avec des variations selon les territoires 
concernés. L’analyse de ces modes d’action montre que ces interventions 
sont le plus souvent conduites auprès de personnes dites maltraitées,  
et bien plus rarement, des autres acteurs et institutions impliqués  
dans ces contextes.
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